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LUNULA. Archaeologia protohistorica, XXXI, 2023, p. 119-124.

Le torque celtique en or de Nodrenge (Orp-Jauche, prov. de Brabant wallon, Bel-
gique). Étude technologique et analyse métallographique (Musée Royal de Marie-
mont [Ac.2022/1])

1. Contexte archéologique

Sur une période d’environ cinq ans, dans les années 1990, un 
statère éburon "au triskèle" et quatre fragments d’un torque 
en or de la fi n de l'âge du Fer ont été découverts en pros-
pections pédestres menées par l’un de nous (F.W.) dans un 
champ, sur le site d'une villa (?) gallo-romaine au sud du ha-
meau de Marilles, dans la commune d'Orp-Jauche (Brabant 
wallon).

Le torque fragmentaire, un objet très rare, nous a retenus dans 
le cadre du projet "Celtic Gold. Fine metal work in the Wes-
tern La Tène culture", fi nancé par l’ANR côté France et la 
DFG côté Allemagne et qui mène également des analyses sur 
les objets de Belgique. L’opportunité de réaliser des analyses 
du métal par LA-ICP-MS à l’IRAMAT (Institut de recherche 
sur les ArchéoMATériaux) à Orléans (M. B.-L.), qui ne tra-
vaille que sur des objets en collections publiques, a amené 
l’un de nous (E.W.) à pousser l’inventeur du torque (F.W.), à 
le donner au Musée Royal de Mariemont, auquel il songeait 
depuis de nombreuses années comme lieu de dépôt pour cet 
objet exceptionnel. Il s’y trouve désormais, sous le numéro 
d’inventaire [AC.2022/1] (pour le contexte de la découverte : 
Van Impe & Scheers 2012).

2. Description, dimensions, analyse

Quatre fragments du torque tubulaire ont été préservés (fi g. 
1 ; fi g. 8)6. L’importante déformation de l’un des fragments 
et la morphologie des cassures suggèrent que le torque a été 
brisé et déformé lors de travaux agricoles, mais il pourrait 
certes avoir été déposé ainsi, comme c’est le cas du brassard 
de Sin-le-Noble (Nord) (Lebrun et al. 2020, p. 413-416 et 
430-433).

L’objet est incomplet : il manque l’un des tampons, et peut-
être également une petite partie du corps tubulaire. En eff et, 
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Fig. 1. Vue d'ensemble des fragments du torque. Les fragments ont 
été positionnés selon le remontage envisagé (dessin André Detloff  – 
Agentschap Onroerend Erfgoed).

la cassure entre deux des fragments et la déformation que 
celle-ci a engendrée ne permet pas de trancher quant à leur 
correspondance au remontage.

L’extrémité préservée est constituée d’un tampon cylindrique 
décoré, à la base duquel se trouve un fi l perlé très usé, éga-
lement présent de l’autre côté (fi g. 2). Cette usure indique 
sans aucun doute que cet objet a été porté, provoquant des 
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frottements sur la peau ou sur les vêtements de (l’) ou des 
individu(s) paré(s). Le corps tubulaire n’est pas orné.

Des résidus d’alliage cuivreux corrodé sont visibles au niveau 
de l’une des cassures, résidus qui semblent correspondre à un 
élément en forme de barre, disparu : il est en d’autres termes 
possible, voire probable, que l’objet ait initialement possédé 
une âme en métal moins noble qui le renforçait (fi g. 3).

2.1. Dimensions

Diamètre externe actuel : 140 mm
Épaisseur de la tôle du corps tubulaire : 0,55 à 0,6 mm
Épaisseur du tampon cylindrique : 0,8 à 0,9 mm
Masse des fragments : 20,99 g ; 8,04 g ; 18,27 g ; 13,81 g ; 
masse totale conservée : 61,11 g.

2.2. Analyse 

L’analyse de l’or a été réalisée à l’IRAMAT le 23/11/20217. 
En voici le résultat :
Au : 83,3 % ; Ag : 12,3 % ; Cu : 4,2 % ; Fe : 721 ; Co : 2,6 ; 
Ni : 37 ; Zn : 126.

3. Étude technologique

Cet objet, constitué aujourd’hui de cinq pièces conservées en 
quatre fragments, comptait initialement sept éléments élabo-
rés séparément et joints par soudure métallique. Il s’agit d’un 
alliage à base d’or contenant plus de cuivre que les pièces à 
souder et ayant en conséquence un point de fusion plus bas (fi g. 
6 b).

Voici les cinq pièces :

1 - Le corps tubulaire en une pièce, dont les bords ont été 
rapprochés mais pas soudés (fi g. 4), obtenu à partir d’un large 
ruban en tôle d’or martelée, ruban ensuite courbé dans la lon-

Fig. 2. Tampon préservé avec un décor ciselé et poinçonné et du fi l perlé très usé.

 Fig. 3. Résidus de bronze piégés au niveau de l'une des cassures.

7 Avec nos remerciements à Alexandre Duriau (Université libre de Bruxelles) 
pour son assistance.

gueur en section en U, puis en rapprochant les bords pour 
former le tube ;

2 - Le tampon cylindrique coulé creux, obtenu par la tech-
nique de la fonte à la cire perdue, dont le décor a été repris 
ensuite, ou a été complété par ciselure et poinçonnage, des 
techniques de décoration par déformation plastique réalisée à 
l’aide de poinçons et de ciselets (fi g. 2 ; fi g. 6 a) ;

3 et 4 - Des fi ls perlés très usés (les reliefs ne sont plus vi-
sibles partout) (fi g. 2 ; 6 b ; 7) ;

a b
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5 - Une petite plaque en forme de croissant, soudée dans l’ou-
verture de l’extrémité cylindrique et formant la partie femelle 
du système de fermeture à tenon et mortaise (fi g. 5).

Le bijou était cependant composé, à l’origine, d'au moins huit 
pièces, en ajoutant le tampon manquant (pièce cylindrique 
creuse, tôle discoïdale de fermeture, et tenon). L’extrémité 

a b
Fig. 4. Section du jonc tubulaire, aujourd’hui déformé en ovale, gauche rupture, droite coupure lisse.

Fig. 5. Partie mortaise du fermoir initialement de tenon (partie manquante) et mortaise, avec une petite tôle en forme de croissant de lune qui 
fait fonction de mortaise, soudée dans l’ouverture du tampon creux issu de la coulée à la cire perdue.

a b

Fig. 6. a) Décor ciselé et poinçonné ; b) traces de soudure métallique entre le tampon et le fi l perlé.

a b
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manquante devait également être un tampon cylindrique 
creux, coulé par la technique de la fonte à la cire perdue, à 
l’image du tampon conservé. Sans doute que ce tampon 
manquant devait aussi être aménagé pour recevoir une petite 
plaque, dans ce cas de forme circulaire, et soudée dans l’ou-
verture du tampon. Sur cette plaque devait alors se trouver la 
partie mâle du système de fermeture, à savoir un tenon (en 
une ou deux pièces).

Par ailleurs, à ces diff érents éléments en or s’ajoute un neu-
vième, cette fois en alliage cuivreux, à savoir une âme en 
bronze, comme l’indiquent les produits de corrosion d’alliage 
cuivreux piégés dans le corps tubulaire.

4. Premiers rapprochements

Le système à tenon et mortaise est bien connu sur des torques 
du IIIe au Ier siècle avant notre ère, notamment sur ceux des 
dépôts de Fenouillet (Haute-Garonne, France) (Hautenauve 
2012 ; Armbruster & Guerra 2012), du Câtillon II à Grou-
ville (Jersey) (recherche en cours. Voir Mahrer et al. 2019), 
mais aussi de Beringen (Limbourg) (Van Impe et al. 1997 ; 
Creemers et al. 2021) et de Niederzier (Kr. Düren) (Göbel et 
al. 1991 ; Joachim 2007). Les deux dernières découvertes se 
situent en territoire éburon (pour Beringen et Niederzier, voir 
aussi Hautenauve 2005, p. 188-189 et 192-194 ; Warmenbol 
2018, p. 396-397).

Nous rappellerons à ce propos qu’un statère éburon "au tris-
kèle" (Scheers type 31) a été trouvé en association lâche 
avec le torque de Nodrenge (Van Impe & Scheers 2012, p. 
121). Nous signalerons par ailleurs que le trésor de Heers, 
qui contenait 116 de ces statères, pour 38 statères nerviens 
(Scheers type 29), sur 157 pièces (Scheers & Creemers 
2012), a été mis au jour à 25 km à l’est de l’objet étudié. Les 
découvertes de Nodrenge, d’après Nico Roymans et Simone 
Scheers, se situeraient manifestement en territoire éburon, à 
en juger par la répartition des statères "au triskèle" (Roymans 
& Scheers 2012, fi g. 9. Voir toutefois Martin 2019, qui attri-
bue les statères "au triskèle" aux Atuatuques).
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